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Commandant
Formation superieure des
cadres de l'annöe HKA

Ecole d'Ptal-major
Qöndral
GSTS

Ecole des sous-
otllciers de carritare
de l'armde BUSA

Vue d'ensemble de la Formation superieure des

cadres de l'armee (FSCA).

Instruction

De 1' Ecole militaire ä l'Academie militaire de l'EPF ä Zürich

Div Philippe Zeller

Ancien commandant de division et ändert president de l'ARMS

Vendredi
9 septembre 2011, en presence de quelque

200 invites des mondes universitaire, politique et

militaire, l'Academie militaire - MILAK en abrege
- a commemore la creation, il y a 100 ans, de cette ecole
de formation des officiers de carriere de notre armee.

A l'origine de cette institution, il y a le General Ulrich
Wille, le commandant en chef de l'armee suisse pendant
la Premiere Guerre mondiale. II setait engage, au debut
du XXL' siecle, pour une meilleure formation des officiers
instructeurs, aujourd'hui appeles officiers de carriere. En
sa qualite de directeur de la Section des sciences militaires
de l'EPF de Zürich, il reussit ä convaincre le Conseil
federal d'ouvrir aux officiers instructeurs des troupes
combattantes l'enseignement des sciences militaires et
de la rendre obligatoire.

En octobre 1911, la premiere Ecole militaire s'ouvre.
Depuis, la formation des officiers de carriere s'est
profondement modihee. Mais l'objectif est reste le
raeme : mettre ä disposition de notre armee des officiers
de carriere particulierement bien formes.

La rectrice de l'EPFZ, Madame la Professeure Heidi
Wunderli -Allenspech, a rappele que la Cooperation entre
les deux partenaires, l'Armee suisse et l'EPFZ, n'avait
pas toujours ete simple. Aujourd'hui, a-t-elle ajoute, une
bonne forme de partenariat a ete trouvee et «notre but
est que de jeunes gens soient en mesure de s'impliquer
dans un environnement fluctuant rapidement et de

promouvoir en eux la comprehension des valeurs ethiques
et culturelles. Au terme de leurs etudes, ils ne doivent
pas seulement se considerer comme des professionnels
hautement qualifies, mais comme des membres porteurs
de responsabilites dans la societe. Nous esperons qu'ä
l'avenir la MILAK reussisse ä gagner des etudiants ä haut
potentiel. L'EPFZ se rejouit, ä l'avenir egalement, d'etre le
partenaire d'une partie de cette importante formation. »

Dans son allocution, le commandant de Corps Andre
Blattmann, chef de l'Armee, a d'abord remercie l'EPFZ
de sa longue hospitalite. Puis il a rappele que, des 1878,
il y avait dejä au Poly un cours magistral en histoire de
la guerre, de la Strategie et de la tactique, en particulier.
Au terme d'un survol des modifications apportees a la
formation des officiers de carriere, le chef de l'armee a

insiste sur l'importance de la collaboration entre le Poly
et la MILAK pour notre armee.

Sous le titre de l'Ecole militaire ä l'Academie militaire,
le Professeur Jaun a fait l'historique de ces institutions.
Ii a anime ensuite une table ronde originale. Un ancien
stagiaire par decennie, des 1950, a presente « son »

stage, ses caracteristiques, ses forces et ses faiblesses.
Successivement, les divisionnaires Frank Seethaler
et l'auteur de cet article, le brigadier Rolf Steiger et le

divisionnaire Jean- Marc Halter ont evoque l'Ecole ou
les Ecoles militaires qu'ils ont suivies respectivement
en 1950/51, 1964, 1974 et 1987 /1989. L'audience n'a

pas ete surprise de constater aux jeux des questions et
des reponses que l'Academie militaire a bien change :

l'acces aux etudes, les programmes d'etudes, le corps
professoral et les structures font de la « MILAK » un
centre d'enseignement universitaire reconnu au plan
international.

Andreas Wenger, « professor for International and Swiss

Security Policy » au « Departement der Geistes - Sozial
- und Staatwissenschaften » ä l'EPFZ a rappele que la
formation universitaire pour une partie des futurs officiers
de carriere fait partie du nouveau Systeme europeen des

Hautes Ecoles, selon Bologne. Comme Signale plus haut,
depuis 2002/ 2003, l'EPFZ offre la possibilite d'acquerir
un Bachelor, puis un Master au terme des etudes. Le
professeur Wenger a traee ensuite les grandes lignes de
la reforme en cours desdites etudes ahn de perfectionner
encore la formation des futurs officiers de carriere et
s'est felicite des excellentes relations entretenues avec le

brigadier Lätsch, le directeur de la MILAK.
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Au terme de la ceremonie, le divisionnaire Daniel
Roubaty, commandant de la Formation superieure des
cadres de notre armee (voir les deux tableaux annexes :

les Ecoles qui lui sont subordonnees et le cursus d'nn
officier de carriere) s'est interroge sur les perspectives de

developpement de l'Academie militaire. II s'est demande,
entre autres, si l'on pouvait comparer les officiers
de carriere suisses aux officiers etrangers. En partie
seulement, repond-il, parce les premiers font partie d'une
armee de milice et les seconds d'armees professionnelles,
d'une part, et que, d'autre part, l'officier suisse revet
simultanement deux fonctions ; par exemple, officier de

milice, il conduit un bataillon et, officier de carriere, il
enseigne dans une ecole.

En conclusion, le divisionnaire Roubaty a enonce ses

trois objectifs, ici resumes : l'officier de carriere doit
etre universitaire, doit d'abord etre engage en qualite
d'instructeur et, s'il est en outre forme dans une Academie
militaire etrangere, cette valeur ajoutee, ce stage doit
l'etre dans la perspective de son affectation ulterieure, le

« Return on Investment » devant etre ainsi optimise.

Ph. Z.

ige

Ci contre : parcours d'un officier de carriere.

Ci dessous: decollage du Mirage III BS ä Sion.
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